
Le Retour de Virginie
Texte d’Auguste Rollet

Personnages
Paul

Marguerite, sa mère
Le Missionnaire des Pamplemousses

[cd i : 13, 14]
Introduction. Airs lointains des danses de nègres, mariés aux chants des oiseaux,

qui célèbrent la fin du jour.

Scène i
Paul, assis sur une éminence, écoute tristement le bruit des vagues qui battent les

rochers.

[cd i : 15]
Paul

Virginie ! ô ma sœur, pourquoi rester en France ?
Mais qui donc peut l’aimer autant que moi là-bas ?

Ah ! j’interroge en vain la nuit et le silence...
Mon cœur seul me répond... elle n’arrive pas !

[cd i : 16]
Échos de mon deuil solitaire,

Allez, sur l’aile du zéphyr,
Porter à celle qui m’est chère

Mes vœux et mon doux souvenir !

Et vous, amis de son enfance,
Petits oiseaux, qu’elle charmait,
Pleurez avec moi son absence,

Vous qui l’aimiez et qu’elle aimait !

En vain je redemande à l’onde
La blonde enfant qu’elle emmena ;
Le pauvre Paul est seul au monde.
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Ma sœur, ma sœur, tu n’es plus là !

Déjà les orangers ont fleuri quatre fois ;
L’oiseau confie aux bois sa nouvelle couvée :

Et ma sœur n’est pas arrivée
Aux tristes accents de ma voix.

Âme de ma vie,
Ô ma sœur chérie,

Reviens, je t’en prie ;
Les bois vont fleurir.

Le printemps commence ;
Ah ! quitte la France ;

Ma sœur, plus d’absence...
Elle fait mourir !

Tes plantes aimées,
Tes fleurs embaumées
Meurent loin de toi ;
Leurs tiges séchées,

Tristement penchées,
Pleurent comme moi.

Domingo soupire
Quand on vient à dire

Ton nom gracieux ;
Fidèle, en silence,

Sur la mer immense
Étend ses grands yeux...

Âme de ma vie,
Ô ma sœur chérie,

Reviens, je t’en prie ;
Les bois vont fleurir.

Le printemps commence ;
Ah ! quitte la France ;

Ma sœur, plus d’absence...
Elle fait mourir !
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Scène ii
Paul, Marguerite.

[cd i : 17]
Marguerite, entrant vivement, une lettre à la main

Mon fils ! mon fils ! sois heureux !

Paul
Avec la fugitive

Mon bonheur, ô ma mère, est parti de ces lieux.

Marguerite, lui tendant la lettre
Il reviendra : tiens, lis !

Paul
Une lettre... elle arrive

À bord du Saint-Géran ! En croirai-je mes yeux ?

Marguerite
Enfant, crois-en les miens ; interroge mes larmes

Ces larmes du bonheur, si douces à verser.

Paul
Oh ! que la nuit est belle, après les jours d’alarmes !

Ô ma mère ! demain nous allons l’embrasser !
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Paul
Mon cœur palpite ;

L’espoir l’agite ;
Plus de souci !

Sœur attendue,
Tu m’es rendue !

Mon Dieu, merci !

Bengalis d’alentour,
Chantez sous la feuillée

Ma tristesse envolée,
Et chantez son retour. 

Marguerite
Son cœur palpite ;

L’espoir l’agite ;
Plus de souci !
Fille attendue,

Tu m’es rendue !
Mon Dieu, merci !

Bengalis d’alentour,
Chantez sous la feuillée

Sa tristesse envolée,
Et chantez son retour.



Paul
Que les vents sur ses pas répandent

Les parfums de la jeune fleur !
Que les lianes se suspendent

En secouant leur douce odeur
Sur le front de ma sœur !

Marguerite
Zéphyrs, aux haleines si douces,

Soufflez, soufflez en vous jouant,
Et poussez vers les Pamplemousses

Le navire de notre enfant,
De celle qu’on attend.

Ensemble

[cd i : 18]
Paul

Mon âme était partie, on m’a rendu mon âme.
Je n’avais plus d’amour à donner ici-bas.

Marguerite
Ingrat ! et moi !

Paul
Pardon, ô sainte et noble femme !

Ce que j’avais perdu ne se remplace pas.

Marguerite
Comme elle doit être embellie !

Paul
Elle était déjà si jolie !
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Paul
Bengalis d’alentour,

Chantez sous la feuillée
Ma tristesse envolée,

Et chantez son retour.

Marguerite
Bengalis d’alentour,

Chantez sous la feuillée
Sa tristesse envolée,

Et chantez son retour.



Comme son cœur en nous voyant
Va tressaillir !

Paul et Marguerite
Ah ! quel moment !

Ensemble

Marguerite
Domingo, notre attente est finie ;
Nous allons embrasser Virginie !

Paul
Nuit d’attente, accomplis ta carrière,

Et fais place aux lueurs du matin.
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Paul
Jour de retour, jour d’espérance, 

Ma voix t’appelle avec ardeur.
Vaisseau léger, qui viens de France,
Rends-moi ma sœur, rends-moi ma

sœur !

Marguerite
Jour de retour, jour d’espérance,

Ma voix t’appelle avec ardeur.
Vaisseau léger, qui viens de France,

Rends-moi la fille de mon cœur !

Paul
Je voudrais déjà voir la lumière

Éclairer mon bonheur de demain.
Demain !

Jour de retour, jour d’espérance,
Ma voix t’appelle avec ardeur.

Vaisseau léger, qui viens de France,
Rends-moi ma sœur, rends-moi ma

sœur ! 

Marguerite
Ô vous tous, qui pleuriez ce matin,

Mes amis, attendez à demain.
Demain !

Jour de retour, jour d’espérance,
Ma voix t’appelle avec ardeur.

Vaisseau léger, qui viens de France,
Rends-moi la fille de mon cœur !



Scène iii
Paul, Marguerite, Le Missionnaire des Pamplemousses.

[cd i : 19]
Le Missionaire

Amis, entendez-vous la tempête naissante
Qui gronde au loin, et s’avance vers nous ?

Pour conjurer les vents et l’onde menaçante,
Prions Dieu, mes enfants ; à genoux ! à genoux ! 

[cd i : 20]
Prière

Ensemble
Ô roi des cieux, souverain maître
Des vains mortels créés par vous ;

Vous qui pouvez leur donner l’être,
Sauvez-les des flots en courroux !

Marguerite
Soutenez sur les noirs abîmes
Le matelot qui touche au port.

Déjà, mon Dieu, tant de victimes
Dans les flots ont trouvé la mort !

Ensemble
Ô roi des cieux, souverain maître
Des vains mortels créés par vous ;

Vous qui pouvez leur donner l’être,
Sauvez-les des flots en courroux !

(L’orage redouble ; on entend au loin le canon.)

[cd i : 21]
Paul

Entendez-vous ? le canon tonne.

Marguerite
Ô Virginie, ô mon enfant !
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Paul
Ah ! malgré-moi, mon cœur frissonne

(Coup de canon.)

Le Missionaire
C’est le canon du Saint-Géran !

Paul
Le Saint-Géran !

Marguerite
Dieu !

Le Missionaire
On le signale à terre.

Paul
Le Saint-Géran ! Oh ! mon Dieu, quel malheur !

(Canon.)
Entendez-vous ? on m’appelle, ma mère.

Le Missionaire
Dieu seul, mon fils, peut sauver votre sœur !

Paul
Ah !

Le Missionaire
En vain sur le rivage

Le pauvre enfant s’en va ;
Des fureurs de l’orage
Dieu seul triomphera !
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Paul
Courons vers le rivage,

Dieu me secondera.
Que m’importe l’orage ?

Ma Virginie est là !

Marguerite
Enfant ! sur cette plage

Qui te secondera ?
Tu veux braver l’orage.

Ta Virginie est là !



Marguerite
Mon enfant, où vas-tu ?

Paul
La sauver, ou périr !

Marguerite
Ah !

Paul
Je veux des éléments braver la violence.

Le Missionaire
Mon fils, inclinez-vous devant la Providence.

Paul
Mon Dieu, sauvez ma sœur, ou faites-moi mourir !

(En ce moment apparaît sur le dos des vagues le corps d’une jeune fille, qu’elles
déposent en gémissant sur le sable du rivage.)

Marguerite
Mais quel est ce débris que la mer nous apporte ?

Le Missionaire
C’est un linceul où dort un pauvre ange expiré.

Marguerite (la reconnaissant)
Virginie ! hélas ! morte ! 

Paul
Morte ! ô désespoir !

Ma mère, j’en mourrai !

Marguerite
Et sa mère, ô mon Dieu !
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[cd i : 22]
Le Missionaire

Mon fils, elle est au ciel !

Paul
Virginie !

Virginie est au ciel !...
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Le Missionaire
Ô puissance infinie !

Dieu seul est immortel.
Prions pour Virginie !...

Virginie est au ciel !

Marguerite
Ô douleur infinie,
Ô regret éternel !

Adieu, ma Virginie !...
Virginie est au ciel !




